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La souffrance physique confronte l’homme à sa finitude : pour y répondre, il a créé des mots, des rites et des dieux. La souffrance 
psychique, dont le mystère angoisse plus encore, le renvoie à lui-même et au sens de sa vie : on lui a répondu par l’anathème, l’errance, 
l’enfermement ou le rejet. Cependant, dans le même temps, sont apparus des lieux pour accueillir sa folie, créations spontanées ou nées 
de la communauté sociale, des familles, du législateur ou des professionnels.

Cadre strict ou au contraire ensemble flou, le style du lieu pose les jalons des liens qu’une personne va créer au cours de son existence. 
Aménager collectivement des espaces, des contextes, des ambiances, c’est offrir des lieux où la tonalité des échanges peut ouvrir à des 
rencontres déterminantes. 

Il ne se dit ni les mêmes choses, ni de la même manière dans une famille, une école, un foyer, un hôpital, un café, une rue, une cellule, 
un lieu de culte, un appartement, un GEM, un centre d’accueil ou d’écoute, un stade ou … sur Internet. Dans chaque lieu, le statut que 
l’on a ou le rôle qu’on y joue mettent en jeu les différentes facettes de notre humanité. 

Les  liens qui s’y structurent constituent la base du cheminement personnel. Ils se tissent dans les contacts avec autrui, familier, inconnu, 
professionnel ou bénévole. Qu’il s’agisse d’une réalité concrète vécue comme bonne ou traumatique, ou d’une réalité virtuelle dont la 
dimension “spatiale” sans limite produit paradoxalement un retrait du monde, la personne garde en elle une empreinte du lieu de chaque 
rencontre :  c’est elle qui conditionne sa relation thérapeutique comme son accompagnement.

Face aux bouleversements de l’heure, économiques, législatifs et réglementaires, c’est ce qu’il importe de préserver. Tous les champs 
de la société sont concernés, celui de la santé mentale en premier lieu. Ses intervenants, aussi bien sociaux, que médico-sociaux ou 
sanitaires, mais aussi les patients contraints, trop souvent, à la seule alternative du repli. 

Les dernières décisions politiques modifient les conditions de possibilités de la rencontre en introduisant des glissements 
paradigmatiques : de l’hippocratique vers le comportemental, du secteur articulé à l’hôpital vers le soin individuel. Que reste-t’il du 
“chez soi”, de l’accueil de l’autre, de l’ouverture à sa souffrance et du lien thérapeutique quand se met en jeu le maintien à domicile et 
l’accompagnement professionnel contraints ? 

Au cours de ces journées, il s’agira d’échanger et d’élaborer sur cette logique du lieu, essentielle, fondatrice et variée dans ses multiples 
cadres. Les lieux nous portent, nous entourent, nous donnent à penser, à fantasmer et à créer, ces lieux où à la fois nous pouvons nous 
situer, nous poser, nous reposer et qui structurent les liens déposent en nous leurs traces…

	 OBJECTIFS
•	Identifier les lieux que fréquentent les patients et les bénéficiaires de l’accompagnement médico-social et les modalités relationnelles 

qui s’instaurent au sein de ces lieux.
•	Acquérir une meilleure compréhension  de la dynamique des lieux et des échanges qui s’y déroulent.
•	Savoir repérer et créer des lieux qui favorisent l’instauration de relations positives pour chaque patient, amicales, humaines, 
professionnelles, familiales….

•	Etre en mesure de partager des cultures, des « savoir-faire » et des « savoir être » facilitant  l’investissement de lieux qui respectent 
chaque personne et l’aident à construire, reconstruire, son parcours existentiel.

	 CONTENUS
•	Apports théoriques
•	Exposés concernant des expériences concrètes

	 MÉTHODES ET OUTILS PÉDAGOGIQUES
•Apports théoriques, discussion en table ronde, travail pratique en atelier
•Évaluation des journées de travail
•Publication des actes de la journée

	 COÛT PÉDAGOGIQUE
•	310 €

	 DURÉE
•	2 x 8 heures
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	 SITUATIONs DE CRISES ET D’URGENCES EN PSYCHIATRIE
	 Les 14 et 15 mars 2012	 RÉFÉRENT :	 Docteur Clément BONNET, Psychiatre, Paris

Coût : 370 €

	 l’accompagnement du patient psychOtique dans la cité : la psychose au quotidien 
	 Les 3, 4 et 5 avril 2012	 RÉFÉRENTE :	 Docteur Dolorès-Lina TORRÈS, Psychiatre, Responsable de secteur à
	 Coût : 555 €		  Marseille et Présidente de deux associations dans le champ

		  de la santé mentale

handicap psychique :
Les 21, 22 et 23 mai 2012	 RÉFÉRENTS :	 Jean-Paul Arveiller, Psychologue, Paris
Coût : 555 €		  Gérard Sadron, Directeur, Foyer d’Accueil médicalisé «Tamaris», Villejuif

	 les gem : groupes d’entraide mutuelle : législation, objectifs, constitution d’un GEM, la place des usagers, la 
place des professionnels, la place des associations

	 Les 5 et 6 juin 2012	 RÉFÉRENT :	 Dominique LAUNAT, Psychologue, CH G. Régnier, Rennes
	 Coût : 370 €

	approche  de la maladie mentale et du handicap psychique : sensibilisation à la maladie et à ses diverses 
formes de prise en charge
Les 25, 26 et 27 juin 2012	 RÉFÉRENT : 	 Docteur Patrick ALARY, Psychiatre, CH des Pyrénées, Pau
Coût : 555 €

	 vieillesse et vieillissement
Les 8 et 9 octobre 2012	 RÉFÉRENT : 	 Docteur Patrick ALARY, Psychiatre, CH des Pyrénées, Pau
Coût : 370 €	

	 pratiques de réadaptation
Les 16, 17 et 18 octobre 2012	 RÉFÉRENT :	 Jean-Paul Arveiller, Psychologue, Paris
Coût : 555 €

	 analyse des pratiques professionnelles
Les 12, 13 et 14 novembre 2012	 RÉFÉRENTS :	Gérard Sadron, Directeur, Foyer d’Accueil médicalisé «Tamaris», Villejuif
Coût : 555 €		  Docteur Clément BONNET, Psychiatre, Paris

	 familles ET PROFESSIONNELS
Les 26 et 27 novembre 2012	 RÉFÉRENT :	 Docteur Clément BONNET, Psychiatre, Paris
Coût : 370 €		

	L A PRISE EN CHARGE psychothérapIQUE DES PSYCHOSES 
 	 fondements et approches individuelles ou groupales

Les 3 et 4 décembre 2012	 RÉFÉRENT :	 Joseph MORNET, Psychologue, psychothérapeute et analyste
Coût : 370 €	 	 de pratiques, Montpellier

	 SUICIDES : PRÉVENTION ET PROCESSUS THÉRAPEUTIQUE
	 définitions, étiologies, sociologie, modalités d’abord et de prise en charge

Les 10 et 11 décembre 2012	 RÉFÉRENT :	 Docteur Michel LECARPENTIER, Psychiatre, Clinique de la Borde,
Coût : 370 €		  Cour-Cheverny

À noter :	L e catalogue détaillé de ces formations est disponible
	 sur demande à la Fédération.
	 Groupes de 16 participants maximum



JOURNÉES THÉMATIQUES DE FORMATION CONTINUE 2012

« La violence animale nait de l’altération des lois de la nature, la violence humaine de leur trangression dans la parole et la civilité ».
Faire face à la violence sans répondre par une violence qui deviendrait alors mimétique suppose de créer des espaces contenants. Le corps 
est le premier de ces espaces mais il peut se trouver désinvesti, comme abandonné. Quelles enveloppes peuvent alors assurer une fonction 
contenante ? Quel rôle va jouer l’architecture et l’ambiance des lieux d’accueil, d’accompagnement et de soins ? L’influence des lieux 
sur la qualité des échanges, déterminante pour la rencontre d’autrui,  nécessite un respect de l’intime voire de l’opaque… à l’heure où les 
impératifs de transparence et d’enfermement sont érigés comme les nouvelles lignes directrices du soin et de l’accompagnement. 
A quelques mois du congrès de Chambéry, « Pluralité des Lieux, diversité des liens », nous vous proposons de nourrir une réflexion sur le 
rôle des espaces et des ambiances dans une relation contenante d’aide à la santé mentale.
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OBJECTIFS
Lyon
•	Identifier l’agressivité, la violence, interne, sociale, institutionnelle, pathologique ou non.
•	En acquérir une meilleure compréhension pour soi et en rapport avec les autres.
•	Savoir mettre en place des stratégies de prévention ou de traitement face aux 

tensions, à la violence et au stress qui les accompagne.
•	Etre en mesure de développer des « savoir-faire » et des « savoir être », de créer 

des lieux efficaces pour prévenir ou traiter les tensions, la violence et le stress.
Rennes
•	Identifier les partenaires au sein d’un territoire, leurs compétences et leurs 

champs d’action.
•	Acquérir une meilleure compréhension des mécanismes conduisant à la précarité 

ou à la maladie mentale.
•	Savoir mettre en place des stratégies de coopération et agir sur les organisations 

pour créer les complémentarités en faveur des bénéficiaires.
•	Etre en mesure de partager des cultures, des « savoir-faire » et des « savoir être », 

de créer des réseaux.
•	Savoir reproduire les expériences positives, gérer les conflits et susciter des 

innovations pluriprofessionnelles.
Paris
•	Identifier les risques et la manière dont chaque société construit sa vision du 
risque et sa manière de l’aborder.

•	Acquérir une meilleure compréhension des mécanismes et des limites de la 
gestion des risques par les procédures standardisées.

CONTENUS
•	Apports théoriques.
•	Exposés concernant des expériences concrètes.

MÉTHODES ET OUTILS PÉDAGOGIQUES
•	Discussion des apports théoriques et des expériences concrètes par les 
participants de la journée.

•	 Évaluation de la journée de travail.
•	Publication des actes de chaque journée.
•	Tables rondes, théâtre, films, sketches, dessins projetés.

COÛT PÉDAGOGIQUE
•	Inscription aux 3 Journées thématiques de formation continue : 480 €
•	Formation continue à la Journée		  180 €	
•	Individuel :	 70 €
•	Famille :	 50 €
•	Étudiant :	 30 €
(sur présentation d’un justificatif en cours de validité)

DURÉE
•	 3 x 8 heures

LYON 29 mars 2012➟

PARIS  22 novembre 2012➟

de la contention au contenant :
transgression de la parole et de la civilité

ÉCOUTE, PAROLE ET LIENS :
coopérations et territoires en santé mentale

OSER EN SANTÉ MENTALE :
liberté d’initiative et de créativité en santé mentale

Au sein d’un territoire donné, se construisent, tant bien que mal, des parcours personnels que la vie se charge parfois de malmener. Maladie 
mentale, handicap psychique, exclusion, précarité viennent compliquer les trajectoires et rendre incertaines les délimitations des territoires 
personnels qui environnent chaque existence.
« Faire ensemble ce qu’on ne peut faire seul  !  ». Territoires personnels et territoires organisationnels se recoupent-ils et comment ? 
Permettent-ils à chacun de ses protagonistes de construire les nécessaires complémentarités et les coopérations permettant de porter un 
regard sur les personnes en situation de précarité psychiatrique, psychique ou sociale pour appréhender autrement leurs problèmes et tenter 
ainsi, de mettre en œuvre les actions qui permettront de soutenir leurs existences en matière de soins et d’aide sociale et médico-sociale.

La vie, par essence, et la liberté, parce qu’elle cherche à modifier l’ordre du réel, sont en soi une succession de prises de risques. Le refuser 
par la peur de la sanction rend frileux dans l’action et interroge la liberté d’initiative et de créativité de chaque être humain, singulièrement 
ceux dont le travail participe au soin et à l’accompagnement des personnes souffrant de troubles psychiques.
Or, dans notre société du préjudice, effacement du solidaire, exigences de précaution et de sécurité s’appuient sur le déni de la mort, le droit 
du non risque et à la réparation. Les pratiques évoluent pour se soumettre aux procédures  d’évaluations, d’accréditations et s’inscrire dans 
les multiples protocoles et  recommandations. Créatives à l’origine, elles deviennent standardisées et homogènes. 
Prendre un risque avec une personne en souffrance psychique est un impératif éthique. C’est lui donner crédit, crédit d’une potentialité 
de vie plus autonome et responsable, c’est destigmatiser la maladie mentale, c’est prévenir la peur, favoriser la confiance et le partage des 
initiatives, c’est faciliter l’insertion et la réhabilitation des personnes accompagnées.
Les professionnels ne sont pas des funambules : le contrat de soins, le projet de vie sont avant tout une prise de risque partagée entre le 
professionnel et l’usager.
Alors quelle place, aujourd’hui, pour le risque dans les développements de la rencontre et de la relation ? 

•	Savoir mettre en place des stratégies de prévention des risques prenant en 
compte les capacités de créativité des partenaires,  le respect de leur dignité et 
de leur liberté.

•	Etre en mesure de partager des cultures, des « savoir-faire » et des « savoir 
être » autorisant la prise de risque.

•	Savoir aider à l’élaboration des contrats de soin et des projets de vie.

A
rg

um
en

t
A

rg
um

en
t

(en coopération avec Convergence Bretagne)RENNES  25 octobre 2012 ➟


